
LE PROPAGATEUR

même des laïques, viennent quêter en Europe, sous divers pré-
textes, comme de bâtir des églises, ouvrir et entretenir des écoles,
etc. Ils se présentent avec des lettres de recommandation de leurs
évêques, lettres qui, souvent,ont été reconnues fausses, et munies
de sceaux falsifiés. Quelquefois, ils se donnent des titres qu'ils
n'ont pas, et vont jusqu'à faire usage d'ornements auxquels ils
n'ont pas droit.

" Le dommage qui résulte de ces quêtes arbitraires, et quelque-
fois frauduleuses, est considérable. C'est souvent de l'argent ex-
torqué aux fidèles, et généralement une forte partie de cet argent
est employée au profit des collecteurs, qui n'en rendent jamais
compte. Quelquefois même, il est arrivé que le produit de ces
quêtes a servi à combattre l'unité catholique.

" C'est pourquoi le Saint-Siège a toujours cherché à empêcher
ces collectes, sauf dans des cas spéciaux, où elles étaient expressé-
ment autorisées par la S. Congrégation de la Propagande. Sans
parler de la prohibition d'Innocent XI, de janvier 1677, le bref de
Clément XII, du 26 mars 1736, est toujours en vigueur...... Plus
d'une fois, la S. Congrégation s'est vue obligée de mettre, par la
voie des journaux, le public en garde contre ces quêteurs.

" Mais comme cet abus ne cesse pas, j'ai cru nécessaire de rap-
peler les dispositions anciennes, afin qu'on n'admette et qu'on ne
tolère aucun de ces quêteurs, " s'il n'a pas une permission formel-
le et explicite de cette S. Congrégation, en forme authentique et
de date récente......-J. card. SimEoNi."

"Un ex-ministre italien, disent les Annales catholiques, un ancien
conspirateur dans les Romagnes contre le gouvernement pontifi-
cal, M. Alfred Baccarini, vient de mourir près de Ravenne, au
lieu même où, il y a quelque trente ans, il était à la tête des
révoltés.

"Sa mort a été horrible d'isolement et de désespoir; après avoir
refusé les secours de la religion, il a rejeté aussi ceux de la méde-
cine, et l'assistance même des personnes de sa famille. Poussant
de vrais rugissements, repoussant quiconque approchait de lui, il
a expiré au milieu d'atroces souffrances, après douze heures d'une
effrayante agonie. " En sortant de chez Baccarini, a dit un témoin,
il me semblait entendre l'écho de la voix de Voltaire, alors qu'en
proie, lui aussi, à de pareilles souffrances, il s'écriait désespéré-
ment: " Je meurs abandonné de Dieu et des hommes 1'
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"Le diocèse de Lyon, dit P'Echo de Fourvière, vient d'être cruel-

lement éprouvé par la laïcisation de plusieurs écoles communales
congréganistes. Un seul des instituts qui se dévouent avec tant de
zèle à l'instruction et à l'éducation des enfants du peuple, a vu
laïciser onze écoles dirigées par ses religieux dans les deux dépar-
tements du Rhône et de la Loire.

C'est ainsi que lon prétend mettre en pratique la conciliation !..."
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